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Dans l’éditorial de son n°393 de janvier 2019, la revue The Lancet annonce entamer
une année dédiée à la nutrition, abordée sous diverses perspectives. Ainsi, a été
publié en même temps un premier rapport, Food in the Anthropocene, établi par une
commission commune à la revue médicale et à la fondation EAT, et traitant de la
définition  et  de  l’atteinte  des  régimes  alimentaires  sains  issus  de  systèmes
alimentaires  durables.  Cette  commission  réunissait  37  scientifiques  venant  de
disciplines variées et de 16 pays différents.

Les auteurs ont travaillé sur la relation entre régime alimentaire, santé humaine et
durabilité  environnementale,  tous  trois  fortement  liés,  comme  l’illustrent  par
exemple les impacts du changement climatique sur des réductions de rendements et, in
fine, sur la sécurité alimentaire. S’appuyant sur les connaissances scientifiques
les  plus  récentes,  ils  se  sont  intéressés  à  la  consommation  finale  et  à  la
production, et proposent un « espace de fonctionnement sécurisé » (safe operating
space), délimité par deux séries de cibles quantitatives :

– des objectifs de consommation par grands groupes d’ingrédients, adaptables à une
variété de pratiques locales (cf. figure ci-dessous) ;

– des paramètres d’utilisation de six grandes entrées affectées par la production
alimentaire : usages d’eau douce et des terres, pertes de biodiversité, émissions de
gaz à effet de serre, pollutions azotées et phosphatées. Ce cadre prend en compte
les limites planétaires et est pertinent à différentes échelles, du champ au global.

À l’échelle mondiale, « fossé alimentaire » entre la consommation actuelle et le régime alimentaire
recommandé
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Un exercice de modélisation permet aux auteurs de montrer qu’il serait théoriquement
possible, avec ces références, de nourrir 10 milliards de personnes à 2050. Pour ce
faire, l’analyse des changements passés (ex. : transitions nutritionnelles dans
divers pays) les amène à souligner l’importance de la mobilisation de tous types
d’acteurs et de secteurs, des besoins en recherche scientifique et des différents
niveaux d’intervention publique. Les auteurs proposent alors cinq « stratégies »
pour initier une « Great Food Transformation ».

Pour finir, signalons la parution, le 27 janvier, d’un second rapport intitulé The
Global syndemic of Obesity, Undernutrition and Climate Change. Par la suite, The
Lancet devrait poursuivre ses publications, notamment par des articles sur le double
fardeau nutritionnel et sur les spécificités de la nutrition des adolescents.
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